
Une chanson sinon rien ! 
 
Salut mes gens ! Bah, il y a un bout de temps que je n’aie pas fait un petit coucou un dimanche. Alors, on 
va en profiter ! C’est comme d’habitude, on ne va pas se prendre la tête. On n’en a assez de la semaine 
pour parler des sujets qui fâchent sans encore remettre ça un jour comme aujourd’hui. Puis, ça tombe 
bien, parce que j’avais envie de te parler d’un coup de cœur que j’ai eu. Tu sais que j’aime la musique et 
les chansons. Si tu me lis régulièrement, je ne te l’apprends pas. Quelquefois, quand tu entends une 
chanson, tu l’as en tête pendant longtemps. Même si tu fais autre chose, ça tambourine à l’intérieur 
comme si le disque passait en boucle. Aussi, tu peux sortir ton sonotone parce que l’on va même le son… 
 
Comme la maison ne recule devant rien, ce n’est pas un mais deux chanteurs que tu vas avoir pour le 
même prix ! Parité oblige, chabadabada. Pardon, mes gens, je voulais dire un homme et une femme. 
Alors, comme c’est dans les convenances, on va commencer par Marie Guerraz, la femme en question. 
Ses chansons sont festives. Ca donne envie de bouger. Ses couleurs musicales regardent du côté de la 
musique manouche et balkanique. Marie Guerraz est une auteure et elle collabore avec les grands comme 
Pascal Légitumus, David Laloue. Elle a un univers bien à elle. Ses textes racontent des histoires de la vie 
de tous les jours en débanalisant le quotidien. Son premier album regroupe onze chansons et il s’appelle 
« Le Monde d’Hortense ». 
Maintenant, on va parler de l’homme qu’elle a invité pour ce duo. Et quel homme ! Il est d’ici, mes gens ! 
C’est mon camarade Pat’Bol. D’ailleurs, tu as un clip de lui sous la rubrique de mes méga potes depuis 
longtemps. Alors, c’est vrai que tu peux ne pas le connaître. Tu ne sais pas ce que tu as raté, mes gens ! 
Comme on dit : Il n’est jamais trop tard pour bien faire. Pour le définir, je pourrais certainement en faire 
des kilomètres mais je vais juste reprendre ce qu’il dit, lui-même, de lui : « Pat’Bol fait partie de ces 
éternels adolescents qui prennent la vie pour une immense cour de récréation. Dans un univers aux tons 
pastels, quelque part entre Joe Dassin et Assurancetourix, ses chansons sont autant de prétextes pour nous 
raconter ses déboires de cœur d’artichaut. Des rythmes chaloupés et des airs à la gomme qui prêtent à 
sourire, toujours frais, parfois naïfs, mais en aucun cas déprimants ! Comme quoi les petits malheurs d’un 
seul peuvent faire le bonheur de tous. » Je suis sûre qu’il va rajouter de la chanson pouet-pouet mais pas 
gnian-gnian ! 
C’est tout lui ! Il ne se prend pas au sérieux mais je vais en profiter pour dire que, sous le personnage, il y 
a un homme d’une gentillesse incroyable, drôle et extrêmement attentif à ses semblables. C’est aussi un 
très grand musicien, même s’il est trop modeste pour en parler. Si tu lui poses la question, je suis 
pratiquement sûre qu’il va te répondre : un mètre quatre-vingt-six ! En tout cas, si tu veux vraiment 
oublier tes soucis ou que tu as un méga coup de déprimes, tu mets son album : « Et peluches si 
affinités… » Avant la fin du CD, je te garantis que tu chantes avec lui et que tu as oublié tout le noir qui 
était dans ta tête ! D’ailleurs, on attend avec impatience le prochain qu’il est en train d’enregistrer… 
 
Maintenant, quand tu connais l’univers de ces deux-là, ce duo apparaît comme une évidence. Cette 
chanson s’intitule « Les mains sur le ventre ». On pourrait résumer ça par les angoisses d’une femme 
enceinte et de toute la tension et les interrogations du couple autour du futur bébé. Trêve de blabla, 
maintenant, place à la musique ! En dessous, tu retrouveras tous les liens… 
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